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L’Alouette et ses Petits

Il était une fois, une alouette qui faisait son nid dans un 
champ de blé. Avec le temps, les tiges de blé devinrent 
immenses et les petits oiseaux devinrent, eux aussi, de 
plus en plus puissants. Un jour, alors que le grain mûr et 
doré flottait dans la brise, le paysan et son fils 
arrivèrent au champ.

« Ce grain est maintenant assez mûr pour la moisson, 
dit l'agriculteur. Nous devons faire appel à nos voisins et 
à nos amis pour nous aider à le récolter. »

Les petites alouettes qui se trouvaient dans leur nid à 
côté étaient très effrayées, car elles savaient qu'elles 
risquaient de courir un grand danger si elles ne 
quittaient pas le nid avant l'arrivée des faucheurs. 
Lorsque la mère alouette revint avec de la nourriture 
pour eux, les enfants racontèrent ce qu’elles venaient 
d’entendre. 
« Ne vous inquiétez pas, mes enfants, dit la Mère 
Alouette. Si le fermier a dit qu'il ferait appel à ses 
voisins et à ses amis pour l'aider à faire son travail, ce 
blé ne sera pas moissonné avant un bon moment. »

Quelques jours plus tard, le blé était si mûr que lorsque 
le vent secouait les tiges, une grêle de grains de blé 
tombait en bruissant sur la tête des petites alouettes.

« Si nous ne récoltons pas ce blé tout de suite, dit le 
fermier, nous perdrons la moitié de la production. Nous 
ne pouvons pas attendre plus longtemps l'aide de nos 



amis. Demain, nous devrons 
nous mettre au travail 
nous-mêmes. »

Lorsque les jeunes 
alouettes racontèrent à leur 
mère ce qu'elles avaient 
entendu ce jour-là, elle 
leur répondit :

« Alors, nous devons partir 
tout de suite. Quand un 
homme décide de faire son 
propre travail et de ne 
dépendre de personne 
d'autre, tu peux être sûr 

qu'il n'y aura plus de retard. »

Il y eut beaucoup de battements et d'essais d'ailes cet 
après-midi-là, et le lendemain, au lever du soleil, lorsque 
le fermier et son fils coupèrent le grain, ils trouvèrent 
un nid vide.



